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Patients et professionnels se vaccinent
Les professions de santé libérales se mobilisent pour la
vaccination, à travers une campagne d’information.

Mardi dernier, la réunion, organisée
dans les locaux de l’hôpital privé par
l’Union régionale des professionnels
de santé (URPS), a rassemblé envi-
ron soixante-dix personnes.

Cette année, la campagne de sensi-
bilisation concerne la vaccination, et
se fera en deux étapes : d’abord
l’envoi d’un « kit » d’information aux
professionnels, puis l’organisation de
réunions dans chaque département.
« Beaucoup de patients posent des
questions auxquelles le médecin ou
l’infirmier n’a pas forcément d’élé-
ments pour répondre immédiate-
ment », explique l’URPS.

Parmi les intervenants, le Dr Eric
Van Melkebeke explique le choix du
thème : « L’année dernière, il s’agis-
sait des antibiotiques. Le thème de
la vaccination s’est imposé à nous, à
cause du nouveau calendrier de vac-
cinations. Nous voulons répondre
aux questions que les patients, et
les professionnels, se posent ».

Des propos confirmés par Monique

Thibaud, infirmière et membre de
l’URPS : « Un grand nombre d’infir-
miers ou d’autres professionnels ne
sont pas vaccinés. Certains pensent
même qu’ils sont un peu immunisés
au contact des malades, or, il n’en
est rien. »

L’objectif affirmé pour cette campa-
gne est de « recréer un climat de
confiance auprès des populations
les plus réticentes et faire valoir leur
exemplarité en se vaccinant pour
protéger leur patient ».

Médecine de prévention

Principale concernée, la grippe.
L’épidémie de grippe en France
métropolitaine survient chaque
année au cours de l’automne et de
l’hiver et touche entre 2 et 6 millions
de personnes.

Monique Thibaud, par exemple, a
choisi une pratique plutôt volontariste
en mettant en place, dans son cabi-
net, des permanences de vaccination
chaque automne.

Monique Thibaud, infirmière (à gauche), membre de l’Union régionale

des professionnels de santé, participe activement à la campagne de vaccination

contre la grippe. | CRÉDIT PHOTO : OUEST-FRANCE

Lundi, au conseil départemental, le
président, Alain Cadec, le vice-prési-
dent, Jean-Yves de Chaisemartin, et
le responsable de la direction des
infrastructures Routières, Franck
Bourdais, ont présenté le Service de
viabilité hivernale, opérationnel du
26 novembre au 25 mars 2019.

« Chaque matin, avant 7 h, grâce
aux informations remontées du ter-
rain par les patrouilleurs, un état des
conditions de circulation est publié
sur cotesdarmor.fr. Dans le cas d’un
phénomène particulier (risque de
verglas, épisode neigeux…) une
alerte est diffusée sur les réseaux
sociaux. » Mais également « par
mail, aux abonnés des alertes hiver-

nales. Et depuis cette année, à
compter du 10 décembre, via l’appli
mobile inforoutes22, où les alertes
apparaissent en temps réel », a
expliqué Franck Bourdais.

Une approche appréciée par le pré-
sident. « En améliorant l’information
pour les usagers, nous participons à
plus de sécurité ». Mais comme l’a
rappelé Jean-Yves de Chaisemartin,
« rien ne remplacera la vigilance
dont nous devons faire preuve sur
les routes »

Pratique. CotesdarmorleDeparte-
ment sur Facebook, et cotesdar-
mor22 sur Twitter.

Jean-Yves de Chaisemartin, Alain Cadec et Franck Bourdais ont présenté la nou-

velle appli mobile inforoutes22. | CRÉDIT PHOTO : OUEST-FRANCE

Les conditions de circulation routière en direct

Pour sa 4e édition de l’exposition Tre-
g’Art, qui fait la part aux artistes pein-
tres et sculpteurs amateurs ou profes-
sionnels, l’office culturel et la Ville de
Trégueux lancent un appel aux artis-
tes Costarmoricains afin qu’ils vien-
nent exposer leurs œuvres.

44 artistes peintres et sculpteurs
sont attendus, et pas moins de
150 œuvres exposées dans les salles
de la Clef des arts, aménagées en sal-
le d’exposition. Les artistes peintres

et sculpteurs, Trégueusiens et Cos-
tarmoricains, s’essayant à toutes les
techniques : aquarelle, huile, pastel,
collage, terre, pierre… sont invités à
s’inscrire pour participer à la 4e édi-
tion de Treg’Art.

Contact. Les artistes peuvent s’inscri-
re au 02 96 71 12 18 ou office.cultu-
rel@gmail.com, avant le 20 décem-
bre. L’expo Treg’Art a lieu les 2, 3,
4 mars à la Clef des arts, à Trégueux.

Trégueux : l’exposition Treg’Art invite les artistes
L’association Vacances et familles,
qui tenait son repas annuel la semai-
ne dernière, a lancé un appel afin de
recruter de nouvelles personnes dési-
reuses d’aider des familles aux reve-
nus modestes à partir en vacances.

« L’association mène deux types
d’actions, explique Julie Plassard,
animatrice. D’une part, nous accom-
pagnons des familles du départe-
ment dans leur projet de vacances :
nous les informons des aides possi-
bles etc. D’autre part, nous
accueillons des familles du réseau,
en camping ou en maison. »

Ainsi, en 2018, 96 familles costar-
moricaines ont été accompagnées
dans un projet de vacances et
78 familles ont concrétisé leur séjour.
L’association a aussi accueilli
82 familles sur le département. Une
démarche solidaire qui, pour les
membres de l’association, vise aussi
à améliorer le quotidien de ces
familles : « Nous sommes convain-
cus qu’expérimenter les vacances
en famille est bénéfique par de nom-
breux aspects. Cela permet par
exemple de développer l’autono-
mie, de renforcer les liens. »

Vacances et familles cherche des bénévoles

« J’ai vu qu’il y avait une palette, j’ai
mis dessus. On a fait ça spontané-
ment, par solidarité. » Comme la plu-
part de ses collègues pêcheurs de
Saint-Quay-Portrieux, Yann Le Cor-
nec s’est tout de suite senti solidaire
des familles de Julien Paturel et Haci-
ne Hammouna, dont le chalutier s’est
abîmé par plus de 40 m de fond, au
nord du phare du Grand Léjon, dans
la nuit de lundi à mardi.

À la criée, à l’heure de la pesée, les
sacs de coquilles, mis de côté pour
les deux familles, s’entassent sur la
palette. « Ils seront pesés à part, ven-
dus au prix fort et la criée ne prendra
pas de taxes dessus », précise le
pêcheur.

Départ en mer le cœur lourd

À Saint-Quay-Portrieux, c’était jour de
pêche à la coquille, mercredi. La flot-
te a pris la mer en fin de matinée,
comme d’habitude, sauf qu’ils
avaient tous le cœur lourd en pensant
à leurs collègues disparus.

Ce matin, la Sainte-Anne du Port II,
vedette de la SNSM de Saint-Quay,
est de la partie. C’est à son tour
d’assurer une veille dans la baie de
Saint-Brieuc pour secourir les
pêcheurs en cas de besoin, en alter-
nance avec Loguivy et Erquy.

Un peu avant le phare du Grand
Léjon, une multitude de chalutiers
attendent 11 h 45. Ils ont trois quart
d’heure pour faire leur pêche, pas
une minute de plus. Une pêche, très
rapide, et potentiellement dangereu-
se, d’où la présence des sauveteurs.

Au loin, on aperçoit le bateau Tripar-
tite Aigle de la Marine, présent
au-dessus de l’épave de l’Ophélie
pour assister les plongeurs, qui ont
repris les recherches en cette fin de
matinée.

Le chalut retrouvé
suspendu à un caillou

Le corps de Hacine, le matelot, avait
été retrouvé, mardi, vers 16 h 30,
dans la timonerie de l’Ophélie, au ter-
me d’une longue journée de recher-
ches.

Julien Paturel, le deuxième homme,
n’a pas été retrouvé dans le bateau,
mercredi, au cours de cette deuxiè-
me journée. Les plongeurs ont fouillé
pendant plusieurs heures, en vain.

Les recherches en plongées ont alors
été suspendues et les moyens de la
Marine nationale ont quitté la zone du
naufrage.

L’enquête, menée par la gendarme-
rie maritime de Brest et l’unité littorale
de Lézardrieux, se poursuit cepen-
dant à la demande du procureur de
Saint-Brieuc. « Il s’agit sans doute
d’une croche. Le chalut a été retrou-
vé accroché à un caillou, les funes
pendantes. L’accident s’est certai-
nement produit alors que le bateau

était en action de pêche », explique
Alain Le Coz, vice-procureur de la
République à Saint-Brieuc. Les funes
sont les câbles d’acier qui relient
l’engin de pêche au chalutier.

« L’Ophélie va être renfloué dans
les semaines à venir », a-t-on encore
appris auprès du procureur.

Marie-Claudine CHAUPITRE.

Les pêcheurs de Saint-Quay-Portrieux ont mis de côté une part de leur pêche de coquilles pour les familles des deux marins

de l’«Ophélie », ce mercredi. | CRÉDIT PHOTO : OUEST-FRANCE.

Après une journée de recherche, mercredi, le deuxième homme présent sur l’Ophélie,
au moment du naufrage, n’a pas été retrouvé. L’enquête se poursuit.

Les pêcheurs solidaires après le naufrage

Des lycéens de Saint-Brieuc ont
manifesté, mercredi matin, contre la
réforme du bac et Parcoursup, dans
la confusion. Dès 7 h 30, ils étaient
une centaine devant le lycée Freyssi-
net. Ils ont incendié plusieurs poubel-
les et bloqué la circulation. Les poli-
ciers ont dû faire usage de gaz lacry-
mogènes. Une lycéenne a été inter-
pellée et placée en garde à vue pour
outrages.

La manifestation s’est poursuivie
dans le centre-ville. Devant le lycée
Ernest-Renan, des pétards ont été
tirés. Un cortège de 500 lycéens a
parcouru la rue Gouédic. La manifes-
tation s’est dispersée peu après
midi. Sur les réseaux sociaux, les
lycéens briochins évoquaient, hier
soir, la possibilité d’un nouveau mou-
vement ce jeudi.

À Saint-Brieuc, une manifestation lycéenne tendue

Dans un communiqué, le préfet des
Côtes-d’Armor insiste sur « la sécuri-
té et la protection de tous », pré-
voyant de nouvelles perturbations
dans le département « en raison des
appels à manifestation lancés sur
les réseaux sociaux ». Même si, à ce
jour, aucune déclaration n’a été dépo-
sée en préfecture

Le préfet tient à rappeler que « si la
liberté de manifestation est garan-
tie, elle doit se concilier avec
d’autres libertés et que l’ordre
public doit être assuré ». Il souligne
notamment que « toute manifesta-
tion sur la voie publique doit faire

l’objet d’une déclaration en préfec-
ture ou en sous-préfecture au moins
trois jours avant sa date et son par-
cours doit être précisé. »

Le préfet dénonce également le
« comportement inacceptable » de
« certains manifestants qui se sont
attaqués délibérément aux forces
de l’ordre et aux journalistes »

Ce mercredi matin, alors qu’il assu-
rait la couverture d’une manifestation
de lycéens à Saint-Brieuc, un journa-
liste de France 3 a en effet été atteint
par un jet de pavé lancé en direction
des forces de l’ordre.

Manifestations : le rappel du préfet

Qui sont ces hommes et ces femmes
qui ont gravé ou peint, il y a des mil-
liers d’années, les parois de grottes
dans le Finistère, le Morbihan, la
Mayenne ? D’où venaient les Celtes ?
De Bretagne (la Grande) ou de l’Est ?
Que dévoilent cette nécropole anti-
que mise au jour au cœur de Nantes,
ce port de commerce en bord de Loi-
re alors nommé Ratiatum, ou encore
Noviodunum, cette cité immense en
plein cœur des Pays de la Loire
actuels ?

Les recherches archéologiques
éclairent d’une lumière nouvelle la vie
des premiers habitants de l’Ouest de
la France jusqu’à aujourd’hui. Les
empreintes et les vestiges du temps
passé, mis au jour par les archéolo-
gues, racontent une odyssée humai-
ne mystérieuse et extraordinaire, jus-
qu’à l’histoire la plus récente, celle
dont nous pensions tout connaître.

Le grand livre de l’archéologie
vivante, accessible à tous, le journal
Ouest-France et le magazine Historia
l’ouvrent avec vous pour y lire quel-
ques-unes des plus belles pages des
découvertes archéologiques de ces
dernières années.

Les Côtes-d’Armor en bref

Incroyables découvertes archéolo-
giques dans l’Ouest, 100 pages.
6,90 €. En vente chez les marchands
de journaux et sur boutique.ouest-
france.fr.

Les incroyables découvertes archéolo-

giques dans l’Ouest, dans un hors-sé-
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L’archéologie dans l’Ouest racontée

Fin 2013, Guirec Soudée, un jeune
marin de Plougrescant, met les voiles
pour un tour du monde au départ du
port de Tréguier. Il navigue sur un voi-
lier de dix mètres, Yvinec, qu’il a ache-
té d’occasion.

Lors de son périple, il a croisé Moni-
que, une poule qu’il a adoptée. Pen-
dant plus de trois ans, l’homme et le
gallinacé ont traversé les mers du glo-
be, du Groenland à l’Antarctique, « à
travers les immensités glacées, les
coins les plus inhospitaliers et les
plus reculés de la planète ». Sur sa

page Facebook, Guirec annonce son
retour dans sa Bretagne natale. Il
devrait débarquer dans le port de
Paimpol, le samedi 15 décembre,
vers 12 h 30.

« Évidemment, il ramène avec lui
Monique, sa belle rousse espagnole
qui l’a fidèlement accompagné tout
au long de cette merveilleuse aven-
ture. Une exposition réunissant
leurs plus beaux clichés ainsi
qu’une vidéo-conférence relatant
leurs aventures auront lieu. »

Guirec et sa poule, Monique, en début d’année. | CRÉDIT PHOTO : ARCHIVES

Le marin Guirec et sa poule bientôt à Paimpol

La collecte d’hiver de la Banque ali-
mentaire des Côtes-d’Armor, le
week-end dernier, a été fructueuse :
avec 76 400 tonnes de denrées, elle
est en hausse de 13 % à 15 % par
rapport à l’an dernier. Ces collectes
alimentaires organisées dans les
magasins représentent 25 % des
denrées alimentaires redistribuées.
L’association se félicite du succès de
l’opération « sacs », une opération

pilote mise en place dans une grande
surface de Lannion. Le principe était
de proposer au grand public des
sacs préparés, contenant les denrées
les plus attendues par la Banque ali-
mentaire. Ces sacs contenaient sept
produits pour une valeur totale de
5,17€. Le vendredi soir, 75 % de
l’objectif était déjà atteint. L’opération
sera étendue en 2019.

Banque alimentaire : le beau bilan de la collecte


